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LE MADAWASKA

JL’épouvantail
des Milliards LOLiS ROUGES' LES

C’est le titre d’une jolie bro­
chure que viennent de publier 
conjointement la Banque Nati­
onale, la Banque Provinciale 
du Canada et-la Corporation 
des Obligations Municipales 
Limitée. La brochure résume 
la position actuelle de la Fran­
ce après la guerre, et dépeint 
notre ancienne mère-patrie au 
point de la vue financier, avec 
une exactitude qui fait hon­
neur à l’esprit d’entreprise des 
trois institutions financières 
canadiennes-françaises. Cette 
brochure comporte en même 
temps un aperçu sur la posi- 

' Lion financière du Canada et 
des Canadiens. Ceux qui ont 
placements à faire et qui veu­
lent se renseigner sur la situa­
tion financière actuelle de la 
France feraient bien de deman­
de cette brochure,qui leur sera 
envoyée sur demande et gra­
tuitement. Le texte est de la 
plume alerte de Monsieur U1- 
ric Barthe, et les renseigne­
ment qu,il donne dans sa bro­
chure sont basés sur données 
les plus récentes. La demande 
d’exemplaires peut être adres­
sée à l’une des trois institu­
tions financières indiquées ci- 
haut.

Rétablissent les forces des femmes épuisées xà

SUN
FAIBLESSE, MAUX DE TÊTE,

DE REINS, DE JAMBES
Elle était à bout* Débilité générale

C’était la débilité générale. 
Je n’éprouvais pas de douleur, 
mais j’étais d’une faiblesse 
extrême ; le courage me man­
quait en face de l’ouvrage que 
j’avais à faire et mon teint 
était si pâle que toutes mes 
connaissances m’en faisaient 
la remarque et me deman­
daient si j’étais malade. “Pre­
nez donc des Pilules Rouges”, 
me disait-on souvent. C’est 
en suivant ce conseil que je 
me suis fait du sang et me 
suis rétablie.—Mme Joseph 
Simard, 399, rue Colomb, St- 
Malo, Québec.

ma santé se rétablit Les Pi­
lules Rouges sont depuis le 
remède qui me remet lorsque 
les forces m’ont abandonnée. 
Mme Joseph Miron, 5, rue 
Saint-Honoré, Trois-Rivières,
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Je m’étais tellement épuisée 
par le travail que je n’en pou­
vais plus. Des amies, qui 
venaient me voir, me parlè­
rent si bien des Pilules Rou- 
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de, mges que j’eus confiance et 
ployai ce remède. Trois boî­
tes m’ont soulagée et six boî­
tes m’ont remise. Je les re­
commande à mon tour, J’en 
ferai prendre à mes enfants 
et en prendrai moi-même en­
core quand je le jugerai op­
portun. Mme O. Forget, 138, 
rue Aiken, Lowell, Mass.

ІРFaible et sans sommeil
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, J«»dawtu"IMaintenant,si je suis vigou­

reuse, si ma digestion est bon­
ne et si je dors bien, cela est 
dû aux Pilules Rouges aux­
quelles j’ai eu recours depuis 
des années. Je fais tout mon 
ouvrage avec courage et sans 
fatigue et si jamais les forces 
m’abandonnaient encore, ce 
sont encore les Pilules Rou-
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Obligée de se mettre au 
lit à cause de la faiblesse

J’ai pris des Pilules Rou­
ges pour me remettre de l’é­
puisement général causé par 
le travail J’étais malade au 
lit et désespérée de me voir 
de plus en plus faible. Les 
gaz et les maux de reins me 
faisâientsouffrirénormément. 
Les médecins que j’avais con­
sultés ne me faisant aucun 
bien, j’ai pris les Pilules Rou­
ges qui me soulagèrent bien­
tôt, puis me guérirent en peu 
de temps. Je ne souffre plus 
maintenant et suis heureuse 
de me trouver en bonne santé. 
Mme Emilia Désilet, 77, 
Clinton, Woonsocket, R. I.

EPUISEMENT ges que j’emploierai. Mada­
me Philias Gagné, 496 rue 
Rimmon, Manchester-ouest,

ii
Les Pilules Rouges m’ont 

plus d’une fois rendu la santé. 
Avant mon mariage, je tra­
vaillais dans les manufactures 
et j’avais là épuisé mes forces. 
Je me sentais toujours si lasse 
que c’était décourageant 
L’appétit me manquait mon 
estomac affaibli digérait diffi­
cilement. Chaque jour, j’a­
vais des maux de tête, des 
étourdissements,des douleurs 
de dos. J’avais à peine la 
force de travailler lorsque j’ai 
commencé à prendre des Pi­
lules Rouges et elles me firent 
du bien tout de suite. La 
digestion s’améliora d’abord, 
les forces revinrent, les étour­
dissements cessèrent enfin
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FAIBLESSE

D’Mme GEO. GIRARDJe suis la plus heureuse des 
femmes de pouvoir louer les 
Pilules Rouges que j’ai 
ployées pendant deux ans et 
qui ont relevé mes forces, était mauvaise. Mariée à dix-sept ans. aujourd’hui que fai 
m’ont rendu l’appétit et enfin trente ans, je suis mère de plusieurs enfante. J’attribuais 
m’ont donné tout le courage tous les maux dont je souffrais à ce que j’avais commencé 
voulu pour vaquer à mes occu­
pations. Je les recommande 
aujourd’hui fortement à tou­
tes les femmes malades et 
souffrantes comme le meil-

Je souffrais de faiblesse générale, de maux de reins, êm \ 
tête, de jambes. Je n’avais pas d’appétit et ma digestion

Aiem- l’e
le.

Int

? trop jeune à travailler sans jamais me reposer. Je puis dire 
aujourd'hui que les Pilules Rouges m'ont donné les forces 
dont j’avais besoin et ont . dissipé les douleurs que je 
tais. Si je suis encore malade, ce sont les Pilules Rouges 
que je prendrai, elles m’ont trop bien réussi. Je loue les 
Pilules Rouges à toutes les femmes que je connais.—Mme 
Geo. Girard, 123, rue- Lancaster, Cohoes, N.-Y.

Fleur de Mai
ApiDemandez le dernier numéro du 

Passe-Temps (657) qui contient six 
morceaux de musique, dont “Fleur 
de mai ” mélodie avec accompagne­
ment : Aussi narration d'une vue 
animée dramatique et plusieurs suc­
cès des meilleurs chanteurs, etc., etc 

En vente partout, 10 sous le nu 
méro ; par la poste 12 sous. Abonne­
ment, un an, Canada $2.50 ; Etats 
Unis, $3 00 Adresse, : Le “Passe- 
temps 16 Craig Est, Montréal.

une
leur remède à employer. Ma­
dame Edouard Noel, 1287, 
rue Parthenais, Montréal
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Les Pilules Bouges sont en vente chez tous les marchande de remè-1 

des. Nous les envoyons aussi par la poste, au Canada et aux Etats- 
Unis, suf réception du prix, 50c une boite, $2.50 six boites.

Toutes les lettres doivent être adressées : COMPAGNIE CHIMI­
QUE FRANCO-AMÉRICAINE limitée, 274 rue St-Denis, Montréal.

CONSULTATIONS GRATUITES au No 274 rue St-Denis, Mon­

tréal, tous les jours, excepté les dimanches, de 9 heures du matin à 8 

heures du soir. Les femmes malades, qui ne peuvent venir voir notre 
médecin, sont invitées à lui écrire.
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MixteL’ensilage л
du trèfleROBOL »

Mixte
Nous ne faisons que commencer à 
apprécier la valeur du trèfle ensilé 
dans l’alimentation moderne du bé­
tail Bien fait, le trèfle ensilé est une 
excellente nourriture pour presque 
tous les animaux de la ferme. Il 
est plus riche en protéine que le blé- 
d'Inde ensilé et il coûte également 
moins cher a produire. Sur un sol 
bien préparé, la production du trè­
fle soutient favorablement la com­
paraison avec celle du blé-d’Inde.

Il est rare que l’on sème la grai­
ne de trèfle seule sur un champ ; 
généralement, on y ajoute quelques- 
unes des graminées régulières. Sur 
la ferme d'Agassiz, par exemple, 
nous employons un mélange de trè­
fle rouge, de trèfle d’alsike, de trè­
fle blanc, ainsi que de ray-grass d’I­
talie et de dactyle pelotonnée. Ceci 
nous donne uti bon ensilage, mais 
le mélange est toujours d’autant 
plus nourrissant qu’il contient plus 
de trèfle et la qualité de l’ensilage 
est également d’autant meilleure. 
Les graminées sont plus raides, 
plus sèches que le trèfle, et elles 
exigent une plus forte pression 
pour exclure l'ait de la mass ensi­
lée. On a généralement pour habitu­
de de couper le trèfle pour l’ensiler, 
lors qu’il est en pleine fleur, c'est- 
à- dire au moment où il est bon à 
faire du foin. Ce serait uue grande 
erreur que de trop tarder à faire la 
moisson ; mieux vaut couper trop 
tôt que trop tard. Les tiges et les 
feuilles de la plante jeune sont plus 
tendres et samollissant plus facile­
ment. Une récolte couper tôt donne 
un regain plus précoce et c’est là 
un autre avantage On ne doit fau­
cher en une fois que la quantité 
que l'on peut ensiler pendant la 
journée. On met la faucheuse en 
marche de bonne heure le matin tan 
dis que les champs sont -recouverts
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CANADIAN KODAK Co.

Kodak Autographic qui donne l'histoire de toutes vos poses 
Poudre à développer. Pellicules ou Films

Albums. Boite à développer. Assortiment complet pour les 
Amateurs

Liste de prix envoyé franco sur demande, aussi que Catalogue

AGRANDISSEMENT
Portraits au Crayon, Couleurs, Sépia 

Votre commande par la malle sera l’objet de notre meilleuie

Cause de maux de tête, mau­
vaise digestion, manque d’ap­
pétit, torpeur du foie, etc, etc. -$

i
. Bn rente partout * 

bottes pour $128. Envoyé par la mille pep 
la COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO- 
AMÉRICAINE limitée. 274. пи St-Denis
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S. LAPORTE, Photographe,
4 EDMUNDS TON, N. B.

MA3

L'Le trèfle Coupé ey morceaux courts 
est moiys à fc gâter et le remplis­
sage du silo et la sortie du trèfle se 
font aussi beaucoup plus facilement. 
On veillera à ce que le couteau du 
hachoir soit tenu bien aiguisé et à 
ce qu’il soit fixé de façon à couper 
approximativement en longueurs 
d’un den^i pouce. Un bon système, 
quand onU usile du trèfle, est de re­
couvrir le 
couche de blé d'Inde qui, par son 
poids, fait descendre la masse de 
fourragé, assure un bon tassement, 
et ainsi une meilleure qualité d’en­
silage.

de rosée, et on la fait suivre immé­
diatement par le râteau. Il ne faut 
pas laisser le trèfle se faner em­
place avant de l’ensiler. S'il sui­
vait qu’il se fane fortement on fera 
bien d'y ajouter de l'eau dans le 
silo. Le trèfle devrait donner, au 
toucher, une sensation d'humidité 
lorsqu’il tombe dans le silo. On 
essaie souvent d’ensiler du trèfle 
qui a été gâté au cours de la fenai­
son. C’est là une mauvaise prati­
que. Le trèfle en partie gâté fait un 
ensilage de très mauvaise qualité, 
car il perd sa couleur et il est pro­
bable que la décomposition a déjà 
commencé. On a faire d’assez bon 
ensilage de trèfle en mettant le trè­
fle dans le silo sans le couper. Cette 
pratique n’est pas à recommander.

Attention aux Fumeurs 
et Marchands de 

Tabac !

quantité. Ne retardez pas, écrivez 
dèa maintenant,

Repérant voua lire pat le retour 
du courrier.

Noua sommes, Vos dévoués,
LA CX8 DR TABAC MONT­

CALM

-A- % ÇPour avoir du bon tabac cana 
dieu garanti naturetÿtu féûilles ou 
hachés, torquettes été; adressez-

f.

: vous à
LA CIE DE TABAC MONT­

CALM
Négociante en gros et détail 

JOLIETTE QUE.
Nous vendons au plus bas prix 

du marché, et aurons quand même 
la meilleure qualité. Demandez no­
tre liste de prix. Toute commande 
par malle recevra notre meilleure 
attention, qu'elle qu’en soit la

AiU MUTUAL Lira OF CANA­
DA est nnr compagnie d’assurance.

met de la masse d'une cvie , _ pas aflaire en dehors > 
du Canada,qui exerce un soie judi­
cieux dan- le choix de see risquas, * 
qui est renommée pour eee dépensée 
minimes d'administration, et pour 
son taux très ban de mortalité. 
Tou. coe avantage» sent en faveur 
des assurés.
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w. H. HICKS,
Kégiwéur, ferme .expérimentale 
d’Agqssiz.
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POMMES,™Winesaps Américai­
nes rouges extra exquises 
de toutes grosseurs,96,100, 
113,126,138,150,163,176.

ONION S.—Egyptiens en poche de 
100 livres.

BANANES Arrivant mainte­
nant par chars. Envoyez- 
nous vos ordres pour cha­
que semaine.

OR A NO ES.—Valencias de Cali­
fornie en boitç de80,96,100, 
126,160,200,216,260,288.

AUSSI : Noix, Dattes (en paquets et en masse), Fi­
gues, Citrons, Cônes pour crème à la glace, Pop 

Corn, Crispettes de sucre d’érable
BANANES NOTRE SPECIALITE

KELLY 8 COLGANPrix donnés 
sur demande

ST-JOHiï, N. B.15 North Wharf,

New York Life 
Insurance Co.

(FONDÉE EN 1845)

Dans les Douze Mois de 1919 la New 
York L,ife a Payé :
Réclamations Mortuaires sur la vie de 
plus de 13,000 Assurés, au 00
dessus de............................ <J0
Polices Echues et autres bénéfices en 
argent à des Assurés vi- 1QMillions
vante, au-dessus de..........д UPiastree
DIVIDENDES : Cette Compagnie a 
payé à ses assurés, au-des-Q I Millions
sus de...................................... 1 Piastres
PRETS à ees<tssurés, sur la seule ga­
rantie de leur police, au-20

Millions

Millions 
Piastres

Assurance en force à la fin de 1919 
$3,127,800.000.

Montant de L’Actif au-delà de UN 
BILLION de PIASTRES.

Demandez notre Prospectus ! Les 
polices de la New York Life sont libé­
rales et contiennent tous les avantages 
que vous pouvez désirer en fait d’as­
surance sur votre vie.

CHARLES H. BEGIN
AGENT

EDMÜNDSTON,
Résidence : Grand Central Hotel 
Bureau : Chevaliers de Colomb

Bloc David (terne Stage)

N. B.
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